
GAZETTE DES CAMPAGNES

En un mot, la richesse publique en est considérablement " Ayons donc nous aussi confiance; soyons pleins de foi,
augmenté P ' ' ' de' cette'foi qui ne faillit jamailet'qui' st jüstement symbo-

Si'l"a récolte préinatiiée est ii avantagens&epour les grains lysée'danslà poisson; -car le poisson vit sans crainte'au mi•
qui n'6nt'sibienu6uie accident peiidant' leur.végétation, là lieu manid des'vagues de la mer orageuse':ainsi-la foi vraie
plus forte' raison l'est-elle pour ceux qui o'nt versé, qui se et forte ne se laisse point abattie parles perdécutions et-les
Eon É:ou r contrariétés. -

DansicetFsituation, la végétations se fait difficilement, 1 " Pleins de cette foi, attendons, prions et demandons ar-
les plantésse 'noùi-rissent 'à' peine, si le:'soleil les'chauffe, demment à Dieu la paix: la paix'pour;vous et pour moi, la
clles sedessèchentý' s'il' pleut elles- pourriEsent, et dans ces paix de tant, do millions d'doe 'répandues dans tout le
deux cas les 'rains'ne 'se forment difficilement et le rende- 1 monde catholique,: demandons la paix 'de l'Eglise et de la
mentst très-faible' '" ' -' ' " _; , société tout entière, ce qui veut dire le triomphe de la véri-'

Pour toutes 'es raisons' nous engageons fortement les cul- té et de la justice.,-
tivateurs à suivre les conseils que-nous leur donnons ici. Ils -Que Dieu confirme ces paroles et oes sentiments, tandis
devraientudonc co~uper' leur§ gr.ains- huit à dix- jours avant qu'avec toutè l'effusion du cSur je vous accorde la bénédie-
l'époqjue' d'e-la maturité parfaite !et les mettre ensuiteen tion apostolique. "
quinteauxlponr qu'ils puissent terminer lentement et sans Ce qui nous a frappé surtout dans cette allocution C'esi
socident 'leur maturation 'et leur dessiccation convenables. cette parole confiante et nous pourrions dire prophétique qe
C'est ainsi qu'ils tireront le meilleur parti possible de leur Pie IX a répétée plusieurs fois : Je vaincrai. Humaimement
récolte. parlant la chose est impossible. Quoi'Pic IX, dénué de tout,Nous espérons 'que ces conseils arriveront à nos lecteurs sans argent, sans armée, vaincre la' force, la puissance de
en temps propice.; Victor-Emmanuel et de ses alliés? Mais 'c'est un contre-

Eens ; les feuilles immondes qui pullulent dans Rame doivent
REVUE: DE LA SE AINE bien rire de ces paroles, et, sans doute, elles traitent le

Saint-Père de vieux fou comme elles l'ont déjà fait.
L a onfiincc 'de Pie IX 'dns le prochain triomphe dé Attendons, Pie IX vaincra, l'Eglise vaincra, non pas par

l'Eglise ne 'se ralentit pas. Il 'est faible, il est vieux, il est ses armes peut-être; mais par sa foi, par la -Toute-Puissance
pauvre, il est prisonier, et cependa'nt il voit luiie le jour où do Dieu. Le catholique qui voit les choses mieux que les
les soùffrances de l'Eglise se changeront on allégresse. Cette impies est convaincu que le triomphe de l'Eglise est pro-
espérance le' rend 'joye'ux malgré, les nombreuses insultes chain, et Pie IX n'est pas téméraire lorsqu'il s'écrie qu'il
dont les nouveauix naitres'de Rome l'abreuvnt. vaincra: n'a-t-il pas , l'Eglise n'a-t-elle pas 'les promesses de

Ces jours' derniers, il donnait une"nouvèlle preuve de sa Jésus-Christ. Le temps des tribulations passera,' et l'Eglise
confiance dans' l'avenir,-'dans une courte állocution que nous sortira du sein de la tempête éclatante de gloire et de majes-
reproduisons'Iusl as ..- I q nous té. La puissance des'hommes est fragile, celle de Dieu est in-

Sa' Sain'teté avait~'accordé una'audien.a aux présidents finie.
des différetes sociétés catholiqués de Rome formant'la Con- . - Le mouvement catholique que nous avons, à plusieurs
fédération liand;'dont Pie IX' estloi-même le protecteur. reprise, signalé en France, s'accentue de jour en jour. Sur-
Après la. leot'ue d'une trèbb'ell abresse faite par le cheva. tout'depuis l'élevation du maréchal'McMhon à la prési-
lier Menääce auno dé toute la ebfédération, le Saint-Père dence de la République française, ce mouvement a pris des
prit la pa-role dan ls' teiries suivants: proportions surprenantes. Les temps sont bien changés.

"I es assurément très-vrai que l'enfer s'est déchaîné Sous M. Thiers, les catholiques, les conservateurs, 'les amis
contre.nous; mais nonob.tant jo vaincrai. Et je vaincrai de l'ordre, tremblaient devant l'audace et la rage toujours
non point par ma propre vertu, mais par'la vertu de Dieu, croissantes des radicaux et des communistes. Ces derniers
par l'inteicession" de' la ti-s-sainte Vierge Marie et par le étaient maîtres du terrain et ils usaient de leur influence
moyén dovous-mêmes,' qui avezótt, 'tes et serez ma joie et pour travailler à l'anéantissement de tout c qui touchait de
ina couronne':' Gaudiun meun et corow mea, pour me ser- loin ou de près 'au catholicisme. Leurs tendances n'étaient
vir des paroles 'de l'Apôtrdo. ' un mystère pour personne. Tout, depuis les tournées patrio-

Ain'si:ómbattons sans'aointe contre les puissances ad- tiques et les discours incendiaires de Gambetta, jusqu'aux
verses 'qui e' sauràiint rester "ldngtéinps encore sous lés attaques dirigées contre les pieux pèlerins de Notre-Dame
armes, puisque enfin elles combattent -en faveur du men. de Lourdes et de Notre-Dame de la Salette; tout, depuis les
songe et de l'ihiquité, là'où nous combattons pour la vérité fameux règlements de M. Jales Simon sur l'instruction pu-
et la justice blique, jusqu'aux enterrements civiles, démontrait l'exis-

Dieu ne ontre pas encore se condescendance 'à favori- teuno de cette guerre acharnée, incessante, que les impies
ser nos prières, aoit I mais'souvenez-vous que s'il fut prompt se plaisent à livrer contre la conscience catholique et les
à exaucer le' CeMiurio', 'il fut ussi, sourd aux prières de la droits de l'Eglise.
femme'jiii deïraddaitla'sai'rté de"sa fille., Depuis l'avènement do MacMahon, les ridiculisés, les sif-

" Mais ctté"fen'rhic'hrmblé i't constante, à l'observation fiés, les insultés,'les battus d'hier ont repris 'courage ils
que Jésus-Christ lui fit qu'il ne convenait pas de donner aur ont confianceen l'homme qui a été appelé au gouveriement
chiens le pain-des enfa'nts, répondit sians hésiter: " Seigneur, de la France et, sans rendre aux radicaux les insultes qu'ils
les petits ýehidnsJ ramassentu cependant-'':les miettes qui en'ont reçues, ils ne cachent plus leur force ct'se livrent ou-
tombent de la table de leurs maîtres. " Alors Jésus-Christ, vertement aux 'oeuvres' méritoires que leur conscieuneeleur
Saisi pour ainsi'dire d'un',sentiment d'admiration, accueillit commande. Aussi -les 'pòlerinagea augmentent-ils dans une
ces paroles pleines de foi 'et inspirées à lafemme par l'esprit énorme proportion. Tous les Français vraiment dignesdu
de Dieu 'qui déjà était en elle : 'et de même qu'il avait-dit nom de catholiquds, et ils' éont encore, nombrour dans !ce
du Centurion': 'Non inveni tanîtamfidem inklsrael; il'dit à beau pays de France, regardent comme un'devoir religieux'
a femme': mlier,'magnas etfide tua /,et il l'exauça, de se rendre à quelques-uns des sanctuaires dédiésà la


